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MEDIAS AU BENIN

Dans le souci de mieux vous informer et sur-
tout vous servir, EMERIC PRODUCTION qui 
édite votre journal «L’emblème du jour» a lancé 
le jeudi 15 août 2024 son site web officiel ‘‘www.
lemblemedujour.com’’ 
 
Sur ce site, vous pouvez désormais lire  tous 
les articles et télécharger toutes les parutions 
de votre journal «L’emblème du jour» ainsi que 
toutes les publicités de ELONA HOUSE et de 
FENOU GUEST HOUSE.  Mieux ce site est égale-
ment un espace publicitaire pour tous nos par-
tenaires, soutiens, sponsors.

 
Sur www.lemblemedujour.bj, 

faites comme chez vous.

Votre site d’informations en ligne

www.lemblemedujour.bj
www.lemblemedujour.com
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SUZANNE TAMA PERD SON FAUTEUIL
Banikoara / Turbulences politiques locales

Quelques jours après avoir quitté l’Union Progressiste 
le Renouveau pour rejoindre le parti Les Démocrates, la 
cheffe de l’arrondissement central de Banikoara, Suzanne 
Élise Tama, a été destituée par un vote de défiance. Une 
décision qui illustre les tensions politiques qui secouent la 
commune.
 
À Banikoara, dans le nord du Bénin, la scène politique lo-
cale vient de connaître un nouveau rebondissement. Ce 
lundi 4 août 2025, le conseil communal a prononcé la des-
titution de Suzanne Élise Tama, cheffe de l’arrondissement 
central. Cette révocation intervient à l’issue d’un vote de 
défiance largement soutenu par les conseillers présents.
 
Le contexte de cette décision est étroitement lié au 
choix politique récent de l’élue. En effet, il y a seulement 
quelques jours, Suzanne Élise Tama a annoncé son départ 
du parti de la mouvance présidentielle, l’Union Progres-
siste le Renouveau (UPR), pour rejoindre le parti d’opposi-
tion Les Démocrates.
 
Pour ses partisans, il s’agit d’un acte de représailles poli-
tiques visant à sanctionner un changement d’allégeance. 
Pour ses détracteurs, cette décision répond à des « man-
quements dans la gestion locale » et à une perte de 
confiance du conseil communal.
 
Ce vote s’inscrit dans un climat politique tendu, où les re-
compositions partisanes et les rivalités locales continuent 
de façonner la vie publique à Banikoara. Reste à savoir si 
cette destitution marquera la fin de la carrière politique 
de Suzanne Tama ou le début d’une nouvelle bataille sur 
le terrain.

 
James Meryl ALLAGBE
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FAMILLES URBAINES, 
LIENS EN MUTATION

VLAVONOU S’INCLINE
DEVANT LE ROI ONIKOYI

Société & Modes de vie Hommage à une figure royale

Dans les villes africaines, la famille reste une va-
leur centrale, mais ses contours changent. Pression 
économique, mobilité, nouvelles technologies et 
quête d’autonomie redessinent les rapports entre 
générations et membres d’un même foyer. Entre 
cohésion et éclatement, la famille urbaine s’invente 
de nouveaux codes.
 
L’urbanisation accélérée bouleverse les fondations 
de la famille traditionnelle. Autrefois centrée sur la 
grande famille élargie, la vie urbaine tend à privilé-
gier le modèle nucléaire : parents et enfants vivant 
sous le même toit, parfois isolés du reste du clan. 
Ce glissement s’explique par la rareté de l’espace, 
le coût de la vie et l’organisation professionnelle 
des citadins.
 
Si l’entraide et la solidarité intergénérationnelle de-
meurent, elles prennent de nouvelles formes. Les 
visites régulières aux parents du village se font plus 
rares, remplacées par des appels vidéo ou des dis-
cussions sur les réseaux sociaux. Les grandes réu-
nions familiales, jadis fréquentes, deviennent des 
événements planifiés longtemps à l’avance.
 
Parallèlement, la répartition des rôles évolue. Dans 
de nombreux foyers, hommes et femmes partagent 
davantage les responsabilités domestiques et édu-
catives, sous l’effet des contraintes professionnelles 
et des aspirations à l’égalité. Les jeunes, plus expo-
sés à des modèles venus d’ailleurs, revendiquent 
une autonomie plus rapide, ce qui peut créer des 
tensions avec les aînés attachés aux normes tradi-
tionnelles.
 
Enfin, les défis économiques renforcent certaines 
solidarités, tout en fragilisant d’autres. La coloca-
tion entre membres de la même famille ou amis 
devient une alternative pour réduire les charges. 
Les transferts d’argent, essentiels pour soutenir les 
parents ou financer les études des cadets, s’effec-
tuent désormais en quelques clics grâce aux ser-
vices mobiles.

Entre continuité et adaptation, la famille urbaine 
navigue entre héritage culturel et réalités mo-
dernes. Dans cette recomposition, l’essentiel reste 
inchangé : le lien affectif qui, malgré les distances 
physiques, continue de faire battre le cœur de la 
cellule familiale.

 
Emeric Joël ALLAGBE

La mort de Sa Majesté Onikoyi de Porto-Novo 
plonge la ville et tout le Bénin dans une pro-
fonde tristesse. Le président de l’Assemblée 
nationale, Louis Gbèhounou Vlavonou, rend un 
vibrant hommage à ce gardien de la tradition, 
reconnu pour sa sagesse et son engagement 
pour la paix.
 
La disparition de Sa Majesté le Roi Onikoyi de 
Porto-Novo marque une perte considérable 
pour la chefferie traditionnelle béninoise. Figure 
éminente et respectée, le souverain a, durant 
tout son règne, incarné les valeurs de dialogue, 
de cohésion sociale et de préservation des us et 
coutumes.
 
Dans un message empreint d’émotion, le pré-
sident de l’Assemblée nationale, Louis Gbèhou-
nou Vlavonou, a salué la mémoire de ce mo-
narque qui, selon lui, « a su allier tradition et 
modernité pour renforcer le tissu social et pro-
mouvoir l’identité culturelle de Porto-Novo ».
 
Connu pour son rôle d’arbitre dans les moments 
de tension et pour ses initiatives en faveur du 
rapprochement entre les communautés, le Roi 
Onikoyi laisse un héritage moral et culturel qui 
continuera d’inspirer les générations futures.
 
Les obsèques, dont le programme sera commu-
niqué ultérieurement, s’annoncent comme un 
moment d’unité et de recueillement pour tous 
ceux qui, au Bénin et au-delà, reconnaissent en 
lui un artisan de paix et un symbole vivant de la 
dignité royale.

 
Emeric Joël ALLAGBE



4 PUBLICITÉ

JOURNAL D’INFORMATION, D’ANALYSE, D’INVESTIGATION ET DE PUBLICITE PARAISSANT AU BENIN

N° 364 DU 06 AOÛT 2025 L'EMBLÈME DU JOUR



5

JOURNAL D’INFORMATION, D’ANALYSE, D’INVESTIGATION ET DE PUBLICITE PARAISSANT AU BENIN

N° 364 DU 06 AOÛT 2025L'EMBLÈME DU JOUR NATION

GDIZ, VITRINE INDUSTRIELLE QUI SÉDUIT ACCRA
Coopération Bénin–Ghana

Ce mardi 5 août 2025, une délégation ministérielle 
ghanéenne a foulé le sol de la Zone industrielle de 
Glo-Djigbé (GDIZ). Objectif : découvrir de près le 
modèle béninois, aujourd’hui référence continen-
tale en matière d’industrialisation.
 
La Zone industrielle de Glo-Djigbé (GDIZ) a accueil-
li, ce mardi 5 août 2025, une importante délégation 
en provenance du Ghana, composée de plusieurs 
ministres et hauts responsables gouvernementaux. 
Cette visite de haut niveau s’inscrit dans une dyna-
mique de coopération économique Sud–Sud, avec 
pour but de s’inspirer de l’expérience béninoise en 
matière d’industrialisation.
 
Conduits sur le site par le Directeur Général de SIPI 
Bénin SA, M. Béhéton Létondji, les officiels gha-
néens ont pu constater, sur le terrain, les infrastruc-
tures modernes, les unités de transformation et les 
zones logistiques qui font de la GDIZ un hub indus-
triel stratégique en Afrique de l’Ouest.
 
« Le Bénin démontre qu’une industrialisation ambi-
tieuse est possible sur le continent, et nous voulons 
tirer des enseignements de ce succès », a confié un 
membre de la délégation.
 
Fleuron de la vision économique du Bénin, la GDIZ 
attire désormais investisseurs, décideurs et parte-
naires étrangers, renforçant sa place comme mo-
dèle industriel africain. Une étape de plus dans la 
marche résolue du pays vers une transformation 
structurelle de son économie.

 
James Meryl ALLAGBE

AKPRO-MISSÉRÉTÉ, ENTRE HISTOIRE, CULTURE ET AVENIR
Découverte d’une perle de l’Ouémé

Nichée au cœur du département de l’Oué-
mé, Akpro-Missérété séduit autant par la ri-
chesse de son histoire que par la diversité de 
ses atouts économiques et touristiques. Des 
origines insolites de son nom à ses projets de 
développement, cette commune charnière, 
dirigée par le maire Hounkanrin Godonou 
Joseph, se positionne comme un pôle straté-
gique et culturel incontournable du Bénin.
 
Située entre les communes d’Adjohoun, Sa-
kété, Aguégués, Porto-Novo, Avrankou et 
Dangbo, Akpro-Missérété s’étend sur 79 km² 
et compte cinq arrondissements : Akpro-Mis-
sérété, Gomè-Sota, Katagon, Vakon et Zoung-
bomè, regroupant au total 50 villages et quar-
tiers. Forte de ses 127 249 habitants (RGPH-4, 
2013), la commune est majoritairement peu-
plée de Tori, suivis des Fon, Yoruba et autres 
groupes.
 
Une origine de nom… pleine de grenouilles et 
de marchés

Le nom Akpro-Missérété trouve ses racines 
dans une histoire pittoresque. Deux esclaves 
yoruba, installés au nord de l’actuel séminaire 
Saint-Joseph, se nourrissaient de grenouilles 
appelées Okpôlô en yoruba. La difficulté du 
colon français à prononcer ce mot transfor-
ma Okpôlô en « Akpro ». Quant à Missérété, il 
provient de l’expression « Mihlété Ahé » arrê-
tons-nous ici donnée à un marché stratégique.

Les deux noms, porteurs de mémoire, 
furent associés pour nommer officielle-
ment la commune. 

Un lien historique avec Porto-Novo
 
L’histoire d’Akpro-Missérété est indisso-
ciable de celle du royaume de Porto-No-
vo (fondé en 1688), qui entraîna la migra-
tion de plusieurs clans à la recherche de 
nouvelles terres. Les Sèto, Azohouè, Aho-
vi, Tori et Ouémènou façonnèrent peu à 
peu le tissu social et culturel de la localité.
 
Terre fertile et climat favorable
 
Avec son climat subtropical, deux sai-
sons de pluie et deux saisons sèches, la 
commune bénéficie d’une pluviométrie 
annuelle de 1100 à 1300 mm. Ses sols de 
type terre de barre, ses bas-fonds et ses 
marécages favorisent la culture céréa-
lière, le maraîchage et la pisciculture.
 
Un patrimoine culturel vivant
 
Akpro-Missérété est un haut lieu des 
rythmes traditionnels béninois : Houn-
gangbo, Zangbéto, Zinli, Massé gohoun, 
Eyo gohoun, Gangbé, Kpoji guêdê, Sato… 
Sa grande fête identitaire, Tolikunkanxwé, 
célèbre chaque année les retrouvailles de 
la communauté Tòli.

Des projets pour l’avenir
 
Grâce à sa position stratégique entre l’Ouémé et le Plateau, la commune 
bénéficie de projets d’envergure inscrits dans le Programme d’Actions du 
Gouvernement : modernisation de la RNIE1 sur 12 km, systèmes d’approvi-
sionnement en eau potable, Point Numérique Communautaire, fibres op-
tiques… Sans oublier ses infrastructures majeures comme l’école de foot-
ball de la FIFA et la prison internationale.
 
Akpro-Missérété, c’est donc bien plus qu’un simple nom intriguant : c’est 
une terre d’histoire, de culture et de développement, qui conjugue mé-
moire et ambition pour l’avenir.

 
Youssouf AVOCEGAMOU
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L’ESPACE FIFAMÈ, VOTRE NOUVEL AIR DE FÊTE À ELONA HOUSE !
Loisirs, fêtes et détente à Porto-Novo

Pour toutes vos soirées en plein air, 
anniversaires, chill soirées et autres 
événements conviviaux, le pro-
moteur de la salle ELONA HOUSE 
à Porto-Novo lance un nouveau 
concept : l’espace FIFAMÈ. Un 
cadre idéal, désormais ouvert à 
toute la population de Porto-Novo 
et des environs.
 
Porto-Novo se dote d’un nouvel 
espace de loisirs qui promet de 
marquer les esprits : l’espace FIFA-
MÈ, récemment mis à disposition 
par le promoteur de la salle ELONA 
HOUSE, bien connue pour accueil-
lir des événements prestigieux 
dans la capitale.
 
Situé dans un environnement 
agréable et facilement accessible, 
FIFAMÈ offre un cadre spacieux, 
sécurisé et bien aménagé, par-
fait pour organiser des soirées en 
plein air, anniversaires, chill soi-
rées, retrouvailles entre amis, pe-
tits concerts, afterworks et bien 
plus encore. Avec une atmosphère 
détendue et une ambiance chaleu-
reuse, l’espace s’adapte aussi bien 
aux rassemblements festifs qu’aux 
moments de détente en famille ou 
entre collègues.
 
Que vous soyez un particulier, une 
association ou une entreprise, FI-
FAMÈ est l’endroit rêvé pour subli-
mer vos instants de convivialité à 
Porto-Novo.
 
Réservez dès maintenant et of-
frez-vous l’expérience FIFAMÈ !
 
- Localisation : Salle ELONA HOUSE, 
Porto-Novo
 
- Contacts: 0144904640 / 
0198904640
 
- Disponibilité : Tous les jours sur 
réservation

 
James Méryl ALLAGBE
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ANFANI REJOINT L’UP-R : CAP SUR UN BÉNIN UNI
Politique & Unité nationale

Sous la houlette du Président Joseph 
Fifamè DJOGBÉNOU, l’Union Progres-
siste le Renouveau continue de fédérer 
les forces vives du pays. L’adhésion du 
Mouvement Anfani, puissant réseau 
de la diaspora de la Donga, confirme la 
dynamique d’expansion et de consoli-
dation du parti.
 
L’Union Progressiste le Renouveau 
(UP-R) vient de marquer un nouveau 
point stratégique sur l’échiquier poli-
tique national. Le Mouvement Anfani, 
regroupant une partie influente de la 
diaspora de la Donga et basé à Kandi, 
a officiellement rejoint ses rangs.

Cette arrivée intervient dans un 
contexte particulier, marqué par le 
départ d’un suppléant de conseiller 
communal vers le parti Les Démo-
crates. Loin de se laisser fragiliser par 
ces mouvements, l’UP-R adopte une 
posture offensive : chaque départ est 
compensé par l’arrivée de forces nou-
velles, prêtes à renforcer le projet col-
lectif.
 
Avec le Mouvement Anfani, c’est toute 
une communauté engagée qui s’asso-
cie à la vision portée par la Haute Direc-
tion Politique du parti : construire un 
Bénin uni, inclusif et tourné vers le dé-
veloppement durable. Cette adhésion 
démontre que l’UP-R sait rassembler 
bien au-delà de ses bastions tradition-
nels, en allant chercher l’adhésion de 
toutes les régions et communautés.
 
Pour le Président Joseph Fifamè DJO-
GBÉNOU et son équipe, le message est 
clair : aucune énergie, aucune compé-
tence, aucun citoyen ne sera laissé de 
côté dans la marche vers le progrès na-
tional. Chaque adhésion est une pierre 
posée dans l’édifice commun, avec la 
conviction qu’ensemble, tout devient 
possible.

 
Emeric Joël ALLAGBE
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MAXIME VIGNON SONNE 
LE RÉVEIL DE LA DIASPORA

DEUX BLOCS POUR 
UNE NATION UNIE

Mobilisation des talents d’ailleurs Réforme politique au Bénin

Lors d’une conférence en ligne 
initiée par le Réseau des Jeunes 
Béninois de la Diaspora, le pré-
sident du Haut Conseil des Bé-
ninois de l’Extérieur, Dr Maxime 
Vignon, a lancé un vibrant appel 
à l’unité, à la structuration et à 
l’audace collective pour trans-
former le potentiel de la diaspo-
ra en moteur concret de déve-
loppement pour le Bénin.
 
Réunis virtuellement le 26 juillet 
2025, les membres de la dias-
pora béninoise ont échangé sur 
leur rôle dans la construction 
nationale, à l’invitation du Ré-
seau des Jeunes Béninois de la 
Diaspora (RJBD). L’invité prin-
cipal, Dr Maxime Vignon, pré-
sident du bureau mondial du 
Haut Conseil des Béninois de 
l’Extérieur (HCBE), n’a pas mâ-
ché ses mots :
 
« Aucune nation ne se déve-
loppe sans l’implication active 
de sa diaspora », a-t-il martelé, 
regrettant le manque d’orga-
nisation et de coordination qui 
freine, selon lui, l’efficacité col-
lective.
 
Il plaide pour une structuration 
ambitieuse, capable de mobi-
liser des fonds, mutualiser les 
compétences et faire émerger 
des projets d’envergure. Par-
mi ses propositions phares : la 
création d’un fonds d’investis-
sement de la diaspora, première 
étape vers une banque dédiée 
aux Béninois de l’extérieur.
 
Des réalisations déjà visibles

Le HCBE n’en est pas qu’aux in-
tentions. Dr Vignon a cité l’usine 
de transformation de manioc de 
Djeffa, dont les produits trouvent 
déjà preneurs aux États-Unis, 
ainsi que des programmes de 
formation, de networking et des 
actions sociales variées : distri-
bution de kits sanitaires, sou-
tien aux orphelinats, soirées de 
reconnaissance pour les forces 
de sécurité. Le projet « Héritage 
Raven » ambitionne même de 
relier les afro-descendants au 
Bénin via la route des esclaves, 
avec un complexe hôtelier en 
chantier à Wébo-Toffo.

Défis persistants
 
Malgré ces avancées, les obsta-
cles sont réels : moyens finan-
ciers limités, communication 
insuffisante, mise en réseau 
inégale des sections et ten-
sions internes. « Le Béninois est 
souvent fort seul, mais faible en 
groupe. Il faut briser ce schéma 
», a-t-il insisté, exhortant à ces-
ser les querelles sur les réseaux 
sociaux pour privilégier la coo-
pération.
 
Un appel à l’action collective

Pour Dr Vignon, la clé réside 
dans la mobilisation large et 
cohérente de toutes les forces 
: jeunes, femmes, profession-
nels, entrepreneurs. « Il n’y a 
pas de baguette magique. Il 
faut juste des gens sérieux, 
prêts à rêver ensemble, puis à 
passer à l’action », a-t-il conclu.
 
Une tribune régulière pour la 
diaspora
 
Cette rencontre s’inscrivait 
dans le cadre de la série « La 
Diaspora s’interroge », un ren-
dez-vous bimensuel du RJBD 
qui favorise un dialogue direct 
entre la diaspora et les person-
nalités publiques béninoises, 
avec pour ambition d’ancrer la 
transparence, la redevabilité et 
une implication accrue de la 
diaspora dans le débat public 
et la gouvernance nationale.

 
Cyrus Fernandez SOWANOU

Face aux divisions régionales qui minent la vie politique 
béninoise depuis l’indépendance, le psychopédagogue 
Jean-Claude Hounmenou propose un modèle novateur 
: une gouvernance démocratique inclusive, reposant sur 
deux blocs politiques Nord et Sud, appelés à travailler 
main dans la main pour le développement du pays.
 
Depuis des décennies, le Bénin, à l’instar de nombreux 
pays, explore divers courants politiques de gauche 
comme de droite sans parvenir à instaurer une gestion 
réellement bénéfique à la nation. Les rivalités régionales, 
ancrées dans l’histoire politique depuis l’indépendance, 
se ravivent à chaque élection présidentielle, divisant pro-
fondément le pays.
 
Pour Jean-Claude Hounmenou, fondateur du Front pour 
une Alternative Républicaine et Inclusive (FARI), cette 
fracture permanente appelle une réforme structurelle 
: organiser la vie politique autour de deux grands blocs 
régionaux, l’un au Nord et l’autre au Sud. Chacun présen-
terait ses candidats à la présidentielle, et le vainqueur tra-
vaillerait aux côtés du vice-premier issu du bloc adverse.
 
Ce schéma, selon lui, garantirait la représentation équili-
brée des forces vives de la nation et favoriserait une ges-
tion « partagée, complémentaire et convergente ». L’ob-
jectif : conjuguer les énergies culturelles, économiques et 
sociales des deux ensembles régionaux pour un dévelop-
pement intégral du pays.
 
Jean-Claude Hounmenou plaide pour une « logique de 
concordance » plutôt qu’une « démocratie de concur-
rence » fondée sur la majorité écrasante. Dans ce modèle, 
les décisions se prendraient par accords mutuels et com-
promis acceptés par tous, rompant avec l’unité nationale 
de façade, exclusive et souvent oppressive.

Pour le psychopédagogue, l’actuel format démocratique 
est « suicidaire » : il annihile tout effort de développement 
durable et laisse les identités régionales et ethniques pri-
mer sur l’intérêt général. Son projet veut inverser cette 
tendance en posant les bases d’une gouvernance réel-
lement inclusive, où l’union des forces prime sur leur af-
frontement.

 
Youssouf AVOCEGAMOU
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ATDA-VN : CAP SUR LE RIZ ET LE MARAÎCHAGE
Agriculture au Bénin

Engagée dans le développement agricole de 
la Vallée du Niger, l’Agence Territoriale de Dé-
veloppement Agricole (ATDA-VN) renforce sa 
stratégie pour booster les filières rizicole et 
maraîchère. Deux ateliers organisés fin juil-
let à Dassa ont permis de dresser le bilan à 
mi-parcours et de préparer les campagnes à 
venir.
 
Couvrant les communes de Malanville et de 
Karimama, l’Agence Territoriale de Dévelop-
pement Agricole Vallée du Niger (ATDA-VN) 
porte de grandes ambitions pour les filières 
riz et maraîchage, dont elle assure la coordi-
nation.
 
Dans le but de consolider les acquis et de pro-
jeter de nouvelles actions, elle a réuni acteurs 
et partenaires autour de deux rencontres 
stratégiques, tenues au siège du Groupe-
ment Intercommunal des Collines à Dassa.
 
Du 28 au 29 juillet 2025, le premier atelier a 
été consacré à la filière rizicole. Il a permis 
d’évaluer à mi-parcours la campagne agricole 
2025-2026 et de planifier celle de 2026-2027.
 
Du 30 au 31 juillet 2025, le second atelier a por-
té sur le maraîchage, avec la même démarche 
: analyser les résultats déjà obtenus, identifier 
les défis et tracer une feuille de route ambi-
tieuse pour la prochaine campagne.
 
À travers ces rencontres, l’ATDA-VN confirme 
sa volonté d’accompagner les producteurs, 
d’améliorer la productivité et de renforcer la 
sécurité alimentaire dans la zone de la Vallée 
du Niger.

 
James Meryl ALLAGBE

RURALITÉ : CINQ ANS POUR SAUVER LES ODD
Développement durable & ruralité

À cinq ans de l’échéance fixée par l’ONU 
pour atteindre les Objectifs de Dévelop-
pement Durable, l’inquiétude grandit. La 
Journée mondiale du développement 
rural, célébrée le 6 juillet, sonne comme 
un appel urgent à repenser les poli-
tiques, investir massivement et miser 
sur l’innovation pour ne laisser aucune 
communauté à l’écart.
 
Le 6 juillet, la planète marque la Jour-
née mondiale du développement rural, 
instaurée par la résolution A/RES/78/326 
de l’ONU adoptée le 11 septembre 2024. 
L’édition 2025, placée sous le thème « 
Construire des zones rurales intelligentes 
», met en lumière un enjeu crucial : trans-
former les campagnes par l’innovation 
et la technologie, tout en préservant leur 
identité et leur environnement.

Pour de nombreux gouvernements, le 
compte à rebours vers 2030 date butoir 
pour les ODD s’accélère dans un climat 
d’incertitude. La pauvreté persistante, l’ac-
cès limité aux services, la fracture numé-
rique (83 % des urbains connectés contre 
moins de 50 % des ruraux en 2024, selon 
l’UIT), mais aussi les impacts du change-
ment climatique (sécheresses, inondations, 
vagues de chaleur) fragilisent la trajectoire 
mondiale.
 
Le développement rural est pourtant au 
cœur de la lutte contre la pauvreté, de la sé-
curité alimentaire, de la gestion durable des 
ressources et de la résilience climatique. 
L’ONU préconise une approche intégrée : 
autonomisation des femmes et des jeunes, 
sécurisation des droits fonciers, partena-
riats publics-privés et partage des savoirs.

Au-delà des discours, la Journée se veut un mo-
ment d’action : renforcer les infrastructures, amé-
liorer l’accès à l’éducation, à la santé et au numé-
rique, soutenir l’agriculture durable et investir dans 
des solutions innovantes. Les femmes rurales, pi-
liers de la production agricole et gardiennes de la 
sécurité alimentaire, doivent être au centre de ces 
stratégies.
 
En résumé, développer les zones rurales, c’est bâ-
tir un avenir plus équitable, inclusif et durable. À 
cinq ans de l’échéance, chaque initiative compte 
pour que les ODD cessent d’être une promesse et 
deviennent une réalité partout, y compris dans les 
villages les plus isolés.

 
Youssouf AVOCEGAMOU
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UP LE RENOUVEAU VEILLE AU BON CAP ÉLECTORAL
Cap sur 2026 / Engagement et vigilance démocratique

À moins d’un an des élections générales de 
2026, l’Union Progressiste le Renouveau réaf-
firme son engagement pour la transparence 
et l’efficacité du processus électoral. Présente 
à la rencontre stratégique de la CENA avec les 
partis politiques, la formation politique jaune et 
blanche se positionne en acteur clé du bon dé-
roulement des scrutins.
 
L’Union Progressiste le Renouveau continue 
d’assumer pleinement sa mission d’animation 
de la vie démocratique au Bénin. Le lundi 4 août 
2025, une délégation du parti a pris part à la 
séance de travail organisée par la Commission 
Électorale Nationale Autonome (CENA) avec les 
formations politiques.
 
Cette rencontre, tenue dans la salle du Fleuve 
Jaune du Ministère des Affaires Étrangères, 
avait pour but de présenter l’état d’avance-
ment du chronogramme électoral, de rappeler 
les responsabilités de chaque partie prenante, 
et d’harmoniser la communication autour des 
échéances à venir.
 
L’Union Progressiste le Renouveau était repré-
sentée par l’honorable Augustin AHOUANVOE-
BLA, membre de la Direction Exécutive Na-
tionale, et Anique DJIMADJA, directrice de la 
communication du parti. Leur implication active 
et leurs interventions constructives ont illustré 
l’intérêt constant du parti pour un processus 
électoral transparent, inclusif et efficace.
 
Les représentants de l’UP le Renouveau ont ré-
affirmé la disponibilité du parti à accompagner 
toutes les initiatives institutionnelles favorisant 
la consolidation de la démocratie et la pleine 
participation citoyenne. Fidèle à sa devise « 
Maintenons le cap », le parti reste mobilisé pour 
que les élections générales de 2026 soient un 
modèle de rigueur et de crédibilité.

 
Emeric Joël ALLAGBE

ÉCOLE : CAP SUR LA QUALITÉ
Préparation de la rentrée 2025-2026 dans l’Ouémé

Du 28 au 31 juillet 2025, les acteurs clés de l’éduca-
tion dans l’Ouémé ont passé au crible l’action péda-
gogique et les résultats scolaires. Objectif : identifier 
les défis et affûter les stratégies pour une rentrée aca-
démique 2025-2026 placée sous le signe de la perfor-
mance et de la qualité.
 
En prélude à la rentrée académique 2025-2026, la Di-
rection Départementale de l’Enseignement Secon-
daire, Technique et de la Formation Professionnelle de 
l’Ouémé (DDESFTP-O) et la Cellule de Coordination et 
d’Inspection Pédagogique (CCIP-O) ont organisé, du 
28 au 31 juillet 2025, une série de rencontres d’évalua-
tion sur quatre sites stratégiques du département.
 
Sous la houlette du Directeur départemental, Dr Sévé-
rin M. MEHOUENOU, et de l’Inspecteur Coordinateur, 
David Hinnouho AGBODJOGBE, les chefs d’établisse-
ment ont présenté un bilan exhaustif de l’année sco-
laire écoulée : réussites, difficultés, mais aussi goulots 
d’étranglement freinant l’efficacité pédagogique.

Les échanges ont mis en lumière les forces et les fai-
blesses de l’école béninoise dans l’Ouémé, tout en 
rappelant les défis majeurs à relever : renforcement 
de l’encadrement, modernisation des méthodes 
d’enseignement et création d’outils d’accompagne-
ment pédagogique, y compris en ligne.
 
Malgré les contraintes, plusieurs établissements af-
fichent des résultats remarquables, signe que des 
pratiques efficaces existent et peuvent être parta-
gées. Dans cette perspective, M. AGBODJOGBE a 
invité à une mobilisation collective et à la mutuali-
sation des stratégies pour garantir un enseignement 
de qualité.
 
La DDESFTP-O et la CCIP-O ont réaffirmé leur en-
gagement à mettre en œuvre des solutions perti-
nentes, en dynamisant le réseau d’encadrement et 
en favorisant la coopération entre acteurs éducatifs.

 
Godfroy MISSAHOGBE



12 PUBLICITÉ

JOURNAL D’INFORMATION, D’ANALYSE, D’INVESTIGATION ET DE PUBLICITE PARAISSANT AU BENIN

N° 364 DU 06 AOÛT 2025 L'EMBLÈME DU JOUR


